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Avis a deux qui douteut.

ANALYSE
'des eatix les soutCeS de 

ESEAUX MuINERALES fES SOURCIE
DE P' T.A N l'A CNTl sont 'orteuiet sal

nus et coutitument nquantitté considérable de
compoaés îde03O E et d'OD auxqu' Is cett

.chasse d'eatsoît redevables dunme trea grti.md
partie de leur VERTU AIEDECINALl Ci: l
contl.enctet. tuit re unte grandiue propuori îon de mi
gunésie à l'état de lcarbonate eu solutmin. J-a
soumis ut une antalyse minutieuse tue quantité ic
eaux qute lepropriétaire M, Cî. Lanocu: m
procurées et j'tu obtenu les résultats suivtps t

. Une livre (avoir dt poids) pesant 7,000 grai
cntient : Grams.

Chlorure d'e-soude 81, 6200l
Chlorure de potasse 72808
Chlorure de chaux J5.m-So
Chlorure de emagnésie 1,71651
Bromure de mlagnésio0-3635
loduire de maglésie 03689
Carbon.ute de chux f6,23301
Calubonate de.nagnsm 1,23130
Corbontate de fer 06748

u.19000

Total desingrédiets slides 92,17607
Euu . ,9107823123

70J00,00000 i

La pesauteuraîpécifique d l'eau est 1006,377
Cotenant eau puire1100. Comumeje'nu'ai pasrc

cueili.i l'uî à a source, je tue puis déterminer I
quantité h'acide carbonique qu'elle contient, tmai
cette quantité parait être considérab!c.

T1. S. IHINT,
Chimiste le la Commission Géologique.

lureraiu dl1'l'Isp. tutti,
Montrél, 5 avril11i.

DIRECTION,
Eoire une bouteuilleavant déjeuner et une boit

teille' lis l'apres-uidi.
Les personmes gui visitent les sources Pulr let

santé ent boivent souvent-, gallous Par jour.
REMIAAQUES.

Il est impossible le publier tots les certificat
domés i lMontrénl, depuis quelq:uuet ps, su po
priétaire-les Souirces îe Plantagenet. t(i poulie
seulement ceux dont les noms sont les plus coul
nus

Dimi le courant dcli mois, le publie verrale uîrttt
nombre cie mdccins qoui n utun dea certiticat
en favetir de ce Eaux. Des ecuiue.ut unouveaux
bot donnés rus cles jours. noi - de personnet
éloigunéCs, tuais dt• Noadnui étt muuîce,

CIIOLERA.
En bm nt e 'l'eau de latagenut le public n'a

rien à eraiudre du chliolét.

CER TIFICA TS

flE2 MEflECINS fiE MONTREAL.
Montréal, 17 Avril 18-19.

L'aaul>ses cs raux de ilanilaîgenet nm'aya. ité
soumise telle que faite plar M. lunt chitmte de la

comissiou géologque, je considèrelite l'eau né'r
sente cunte combinaison et tutn ageut tiédieaiiuIl pr
cieux qi la rend iuinirablement prore a la re-
commuander conutre p lusieurs mualtmî î'. Oni ta u rou
vera capable d'aider la tuet eirdicîtion laxative,
eîuti-acie ne liltératt'ti eaec de tel. bets n vie
elie desletuiîpréc'ieus~e dmisla' e, dlc, îal e,
fores cutanéesdue rhlumtittsmc'cet de' gorutt'. dan
les maladies urinaireoù ut tr:utmitut alcalin pu
rait être utile dans qî lites dé.uuwit' c artiiu-

liera u leslomuaclats ce deinier eVs sa pui; anu -
ce antti-acidle et altéraute, dlevra reaud dtîe giiittce rende lt! gandservices. ,.

Les qtautités I'oule de Uréue et le îMaztnésie
me Paraissent coisildéra blts, et c oiséquence
donunenit une grandie imprtanittce l 'rau de' P'/an't-

genîdatnles maladie.s où cee uentsl aits sauotu
Surtoulemuuployês. A yut "ut îpluiuin 'ccuus',
emuîployé les eaux dans mia Pratique privée je uIt
certifier que son aieo sur les intestins n'estnuu-île
rment irritante.

A. HALL, M. D.
professeur de chmiue, Collge McGill.

Depuis que mi 'avu lPrnlyseeI île l'can riaîle de
.Plaitlagenet faite par M, Iluint j Pl'ai coisidéree
commne un igent médicmal précieiu et Par e
commandée danus um grand nombre de cas où je
pensais que les pr inciples suli.ns et autre mitgrédies
qu elle contient, seraient utiles à tmes malades.

M. McCALLOCI. M.D.
Professetur d'accouchement etc i l'université dl

collége al1eGill.

.Montréal, le 5avril 18.19.

Le propriétaire le souret.saline. Planagireuet,
il. Chi. LuaRociue uuu'a deiuaulé tunon opiuion sur
'e(licacité de cette eau. le tia recenlrietit cim-

ployée dans de cas uhroniques de cyspepsi avec
un avantage décidé. J'ai trouvé qti'i'llesuatîunen-
tet apétitetagissent doucementcommuetlaxalif.
D'oprès leur composition demontrée alns lanatyle
faite par 'T'. S. Ilutut écr.. je la crois capible
d'exercer une iuluence iiavorable sur le fhe et les
reins.

I1Y. MOUNT,

3Montréal, 31 mars 1819.

Une analyse des caux Minrs de Puanuageud
ayant.été souiie a n considéiation, je crois
pouvoir en toute confianuc recomander ces 'aux
ait publie comme très utiles dans certaines ta-
ladies cironiitques de Pestoitoc, du foie' et des
autres viscères abdommnaux, de ummteî quie dans li
goutte et le rhumatisme. Comme altérants.elles
peuvent encore ttre e vployées aec avamce
dans les hydropisies, surtout i 'oi Prend en con-
sidération leur a:tion diaphorétique et diurétique.
Enfin elles pourraient itre utiles dans le choléra,
vûr leurs propriétés anti-acide et anti-énmétique.

Un avantage qu'elles ont sur toutes les drogues
patentées qtue 'o débite ui si grande Profusionî
au puble ; c'est, qu'elles ni iPeuven être Jue lra-
remnent nuisibles, tandis que les Premières (conte-
nant, pour la.plupjart, les sîubstances dont l'action
sur l'économie animale est très puissunte, tel que
le bichlorure le iercutre et ldiférentes prépara-
tions d'antimnoie, île plomnb, d'iode et d'argentt, et
cela ai fortes doses,) peuvent êlre très préjudici-
ables claus une infinuité duecau.

.. L F. TAVERNIER.•

Montral 29 aeil 1849omnteicm-.Vous m'avez1émoigIîé le désir d'voir mon atlestation sur les vertus medicinalesd
'Eau de Pluitiageije une reds bèn 'oloiitiei
iixotre demande.et suis.heureux dé vous expriii
S la confinne qei. 'ai'--uié' leflicacité et · lint!uenc

e cireuse qu'elle duterniiut sur isue de ltsiciiu
niialadies obscirées, contre lesquelles la litiat
tiquela plus rationnelle a lcoud.

" Lesdiffrens élénes siJis qui rentrent da
a composition de cette eaut, ount dc(le naturu'
ni'autoniscr, l la recommna'de'r péeialement dlan
les hilumatismes, les atlections scrofuleuses.. pr
ofldes et eonaiitatîioiinles;I les tumeurs blanîchei

nes et'plus particlièreiment la sci
ige , . : ý 'i 1 ý Se

Les personnetciez lesquelles les fonctions il
l'estonac ont été pliiureilrties' pir sie deIPu'aI;

mmodéré dles boissns alcolhtes, y tiouverot
un excellent correctif, .liien propre à rétatblir1
ti de ce-organue ut-hal'moIe .es fotun U tc a

PéIcioomie cri géniélal. Agréez 1.onsieur,

i- .J. L. LEPRIOllON, Nl. D.
J. . , .. 0N,.1.

le lnneu.--Les nombreux certifints ie voi
le avez reçus des plus éminents decins I i linv

S n mlle dispensent le faire l'éloge de , cire Eau Ai
a. curale. J'ajou.terai seulement que toutes les pe
îr SonnescZ quie euaclieteit àetmaI J¾/iiti-mirucitet qi e
s font usage u'iaccordentli à reconnaitre leur effet sa
a lilaire et lii recomnndent à tous leurs amuis. J*
l millieur ed vous saier.

is .P. E. 1ICAULT. M. D.

Dundee, 17 Avril 1819.
Mion cher e'mi,-En remîîercimtent des eruxi 1Un,
rl tfde Plantagentt, qur eous avSo u la bot
de m'envoyer. et dont j'ai fait Pessani dans pu
sieurs cas de dyspepsie, et ihumatisme etc ,4etc.
Je suis lieureux de pouvoir volis di', ue' ces catI
solit i ulnienfait I la nature, et qu'elles doiver

être recomniiiidiiies i nois Jaibitunts des Can:
magnies surtout, comme remède avantageux etian marché

J'ai coiselei les fe;mnes enceintessujette
l-coibstipllaiI d'cn l'ai.'toage.et elles sent roi

véc's tréis ben. Elles ont ausigiuéri deux dame
- Sujettes auIlIeuesblnchesamqui c ont fait usag

Je i doute lias ique dans le choléra, d'apru
r analyse qui vient t'être Iîite par T. S. luînt

- Chiinte. qu'elle.cseront très utiles, surtout si co
it a le ain lde s'en servir cotine préservatif, ctdt

s se Itrger d'avance avec ces 'au.
L. IL MASSON, M. D.

27 mai 1849

.Jai recommandé à ilusieurs tie me patients d
jfire usuge des Eaux ils Surres de Iilanitagenet
et us ie sot iarmblemient bien trouvés ; ré.

- Pondant l'arlion dl 'estaomîac, excitant l'appé
tit, agissant légèrementi mais tlieacemet sur le.r poumons et les intestins, spécialement sur ce;
derniers. Les invalides s'y attachent beaucoup

W\OWRlED NELSON. tr. Da.
s lontréal, 21 mars 1819.
- Mit. Ciuan:s LAIrtocn im'ayant soumis l'a.

ie lialyseles E>;li le Planitagenet faiiLe par T. S.
- I évt , iyer, et nie demandant monî opinion,

je dirai qucle la proportionetu t eombinaison des
dit ingrédients qui entrent dans leur composition,

es diventiadmirublement les adopter au traitement
le la goutte, de la gravrclk, des rulitmatismies, de

s quelques imaladies du fuie,. de la d'spepsie, de
Phyd'rous, et l> etoutes les espces îde scr'ifulcu

exceptl la coiaoiîptiont.
Quand à soit utge das le clhléra dont l'l. L

i a quelques ctertilicats lnortaIils et respectables.
il c-t r e le remarque que le traitement salin
li cioluera acquiert beaucoup le faveur en Euîro.
pe, dces tatatislques semblant prouyer sa supériori.
té Si ii1 est le cas, nrous avons dans les Eaua
de lenloent, une excellente combinaison des

mains(de ]la inature.
(sigié) S. C. s Mw' , 31. D.

Professeur le matière inêdi-
ncle au Collège 3îcGill.

3onitréal, 29 mars 1919.
M3t:init,

Pour répondren au désir que vos ni'avez témoi.
gî de contmitre miloil opilion sur les ellets et
l'îlilit dîles Eaui le PlnlgenEIcl, je n'hésite pa.s
à dire i dl %plirés l'ualvil' qui en a été faite par
S T. 8. Huit heliiimiste de la Comminiiion Géo-

loiinit'.. et a raicu de virlarsprliétés toiliques,
illrtamies, dcijurttuw el purgaîiveo tgur ésualtent
-e .eurs parties coianltes, eliilesdevront être

amas-.ules. ttintuit le triode (]'admuistration,
di,îsr le traite is t (t rlii if! la goutte,
le'ri. li dlssr'îsiaîes iLii'celioit l t titlie. îles
hcroli'les, des lytroptiieits et de plusieurs autres

maladies, lrsquî'ellcs seron employé's d'une ma-
ti:ére jtiriieuie. its (éic es de cette nia-
tie rlet ,leauoupj prér s, selon moi. a

uelouled'autr', quinius vieninent de partout,
dot la ecinmotitini ettcnéquemnnti les prto'
priétés le sIont point crinIe, et qu'on no se fait
las sc'rupl', ecidat, le recornander. aisi iernIciet, daus lai curation de t sles nia-

Lt' témtin qt'Con a doiiam eil faveur des
u:ît ntre le~eollra ue tlat mri uîîfil t er latten-

tlai. Cett' méicaii oti'rie baucoup d'analogie
ave celle préconisée en 183.! par le Dr, Steve~ns

; et l'une des lus féoei ns 'n réultat, ,atisfaisants.
T',tre. 'e.,

J. G. %DALP, m. D1.
Prof. d'Antmiet de 3dc'éd. de :iîontréal.
31 .iarsî84Il.

Montréal, 31 mars 1849.

Ayant examin lanalyse faie ' par T. S. lint,
écuyer, des Eaux3finéralrs des Sourcesde llai-
tagenet, je disi i la jlustice de dire que, d'apré
leur coipositont, elles peuvent éire mploy)ées
avre avantage Jans la dyspepî'e, le rlimanme

les utlaIdies nicr[Ia les tcvres rilises. Phy
dtroplsl, les laeïde. ta eintitiion, le scor

bules érouelle, ie., etc.
Plusieurs de ti., maladesà' tià g elesn ai recom-

mitanîdéespourtu iyarthée et la dyusentîrie, en
ont reiré unî avantage btit timarqué.

'e le doute pas qu'elles puissent être uties dans
le choléra surtout, si ii l'emploie comme irser-
vatif'en .s purgeant d'avance et dans le début de
la maladie. E. Il ITRUDEL, 2M, D.

Mlontréal, le 10 avril IS-19.
.'après l'aalyse des sources le Planlagencl

par ar. Illuit. Ueau de Plantagenet parait bien
adoptée c<itroe étant médicinil cont re le plus
grand nombre die ces muladies chroniques et de

ces drangements dans lesqutels les prties salines
dit sani, sont ou diminuées île quatilit ou détério-
rées dans leur qualité, contenant les pltîsimpor-
tanteîe scubstances cominée l an , tnature
ou en lorme agréable à prendre. Et pour la ni-
le rai.out elle lattit bien diopt6e pour ieutralier

les tfpets pernicieux des poisions contagieux et mi-
asmtatiques suir le sangi et, ecrionséquence elle sera
vraisemblablement utile durant l'exiIencve des fi-
vres épsidémique et contagieuses, itlienza et

et le Quanta p opriéts médicinales
le l'eau dee Pîlantigentet dans la derière de ces tua-
ladies, oni a déjà le témoignage dei'expérience.

W. FRASER, M. 1).
Professeur deumédecine au collège McGill.

. .ontréal 23 ayril 1849.
Marcursiti.-Apres avoir pris conuîssance d'un

aver tissemenit publié danus quîelgntes journaux de
:cette vile, par lequîel vous faites connuaitre le ré-
sul'.at de l'analyse tes eaux mindrales des sesutes

de Piautagetuet, par M. Hlunt, Chimiste, je crois
t- devor dire, tur totre demcandeij: que les Chlora-
u res et les Carbonates alcai[ s. le Corbonate de fer,
·s les ,lodtnres et les bromures le mlagiésie contenus;

r dars ces eaux les rendent recoIt.tiidables surtout
e dans ceraitars cas de dysperae, pour combate

5 la constipation quisurvient dans cette alletonî;
re Cos que po peut emplo) er ces eaux miméra-
les danus ceritauscas d'emubasugasgastriqes, et ain-

.s *si que dains ceriamuea maladies chroqm.its de la
ài peau. Jeu mamonsieur votreetc;

,J. EMERY CODERRE.

e 'aprè l'osualase de l
t uî 'de. Paultagtenetl faite

parT. S. -Hunt cr,je nie ens très favorablemyut
e disposéi,ç en reconiatîder l'sage daus la dyspep-
e sip, la goµttr,les alfacuiins des remits et aussi: datns

t le rhiiuatisme lchronique. Coumme je t'ai encore
lait qu'ail petit nombre d'essais sur ces effets, le
ne puis tjouter d'autre témîoiguige de montt expé
rienc.e que ielui dP son ehicilté comie laxatif'
agréable:et diuréiuque, et e cotnsiderc qu'elle
mérite bien liattenîtîn liî pulic .

., . 'f. . CRAWFORD, M. D.
Professeur du clinique médicale et chirurgicale

au Collge McGilI.
" 3lontréal, 13 aivril 18419-

.ýfoItréal, le 1 avriil 18.1
Il n' îjqu quielquesusemainiesdepuis la publica

ouleu-aayse de M. Iluint, i tue mo attention
a été attirée spécialement sur i'eau Émierte de.

.Planîtaigcnctje n'ai encore eu l'occasion d'expéri-
menter sou elflénteité que dans quelques Cas le

- soufrinces ilyspeptiqueis, nmais je nî'ai nîuun doute,
.la combinaison d'après les principes nmédicaren!tî-

- tau' précieux gui entrent dans sa composition
, qI'slfe deviendra un des remèdes les Plliusellicaces

t contre beaucoup de nialudiîs de Ile'tcomac et spé-
t cialemInent des intetins surtout accompagnéesd'imti

- excès d'acidités dans ces organes. lais quelques
it unes les formes les plus communes le maladie

circuleuses, dans la goutte, le rhumatisme et dans
Ile plus grand ,ombre e tmaladies de faiblesse îei-
mandant un traitement légèreient stmitilanut et
relaxatif.

e GEO. W. CAMPBELL, M. D.

5 .. Professeur de chirurgie au collège McGill

Vetie rite St. Jacques 23 avril 1819.

L Montréal23 avril 18419.
D'après l'snalsyside l'deiu d(e lnlnit(g,'tîcl faite

par M.. liunt je'n'ai acun doute, qu'on la imure-
ra très utile deans les maladis rhtumatistiales, gotut-
teuises et lyspeptiques, rmis comine je tue l'ai pas
encore prercrt0je ne puis parler par expérience

e persoinnielle de ses puropriétaires médicales.
TIlTL. MACDONALD, M..

professeur de rmédecine au CollègeJ)lcGill.1

Montréal, 10 Avril 1819.

;Foniciur,-L'analyse( île l'eau le Pliaitcael,j
fournie arjN . sllut, larecommande aulx niemt-
bres le la profession Médicale comite uln bon
auxiliaire dans certains cls de dérangement des
organe digestifs et assimuilateurs, dains qujlques
cas de Dyspepsie, de Gouttes et le 'Ilhmtinumitilte,
dans cernates alfcetions de coeur, du fuie, des

relnslelapeau et dans des formes spéciales le
scrophules ou écrouelles.

J'ai prescrit leau pendant le mois dlanst Ie lesc
salles clintiques de lilopital Général de Montréal,1
je ne suis pas encore prêparéiotlrir aucune dédac-
lion quant aux résulats de mo speui i'eîxtp'rieice

sur son utilité dates les rnaladies contre leauelles
j'ai employé reau.

- Jè suis votre etc.

FRANCIS BADGLY, M. D.
Professeur de dlétlecine Clinique à l'Ipitalj
Gndrai .

AUTRES CERTIFICATS.
Je suis prête i idéclarer sous serment quej'ai vu

une jambe et un pied enilésqui ru'ont lait cruelle-
ment souffrir pendant plus de trente ans; et qu'a-
lares avoir bu penaat trois iola le l'euuminéral'l
de Planlagenet, je siis ttmaiuîteuîant parfaitemuenît

guéie, C'est urquuije recommnarnde à tsous ceux
affliés de maladie semblable de boire de ces Caux
fameuses.s

DAME JULiE GxE r.A.
Rigaud, 15 sept. 1818.

Je certifie que pendant 3it 4 Ians, j'ai ei mune
douleur aiuuedans le cité et quej'i ien valu essayé
différents retmèdes. Depis 3 à 4 sema 't intîes je mtle
sis tuis a boire P'cau des soures e Pulîagenci etc

depuis je suis Parfaitement bien.
DAN.,IEL ALLECAY.

T)epitishaut mois je Crachsai le sang, depust
huit juîurs queje bois le Pelau minérale deI lanîtage-
nel je sus uieux, et mssu forces sont doubles le cequ'elles étaient, 

fi
Atiaus'tiLAFLANEMEî. é

MontrL-al, 15 aout 18418.

Guérison Extraorliiaire.-Je certifie que mon
épouse, depuis trois années, a ét. bienincmalade, et
d'une maladie bien grave, et elle i fait usage de
beaucoup de remédes qui ne lui ont rien fait, mais
depuis îqu'elle boit de cette fatmeiuse Eu des tour-
ces minérales de Plunlagentc, elle est pat faiteuient
bien.

Il. LAUitN.
Montréal, 4 sept. 1848.

Je dirai sous serment qn quand je laisse de
boire île 'PEin de l souece miale de cll ge-
nel à présent sous le contrôle de M. Charles La-L
Rloque, je suis incapable de aiuer a mtes aires
et lorsque j'en bois je use pou te eu.

P.uUL S.îounîa'.
Plantagenet 8aout 18uS.

Duiudee, I raout 1818.
C'est avec liaucoulide plaisir que j'attire l'at-

tention pubiq ue stur les Eaux miiériles de lanla-
gerie. Je n'lésite pas à dire qui'elles possèdent
toutes des qualités égales si nion supérieures ut tru-
tes les autres eaux de la Province. En ayant fait
usage moi-même, il est de mon devoir le urendre
mon faible témoign ie et leur faveur et de lejoin-
dre aceux qui ont déi éti donnés. Le goût de
ces Eaux est agréable et lcur eflet est salutaire.

.1 u. ssoN, M. D.

North Lancaster, 25juillet, 18.18.

Je sousigné, certifie que Plusieurs personnes,
a ma connauisance, ayant fait tusage de l'Euni de
la source minéralede J nlangenie, s'en, sont bien
trouvâeet surtout ont épurouiy de grands soulage-
mentslans les cas le rhumatisme ,

D•t. M. 1. LrDUC.

Je certifie que ma femme, trois de mes enfants
et moi, tous bien malades diu t3yphtuus, les locteuirs
nous avaient condamnés. NouS avons envoyé
chercher de PEau de la sourccde PlatgcN et
OUs avons recouvré la santé, avec lu girâce deDieu.

Ls. T iOMAS.
Peite Natio, Il juIllet, 1848.

a J'éprouve un grand plaisii Il appeler l'atteitio
publique sur les £aux tiiérale, de 1Plsua.giic
dont les e'eielieites qualités pour restaurer le syi
tôme et hti donner la force, ne ont surpassées lututcun i cette provitnce. Je dus ceci eicutuait
aticedeenuseayan btu de presque toutes lés a

ires sources(lupays Que ce«x quii sott ailligé
de amdd tête"absence d'appétit, etc, essy.
Ces eaux et leur succèa est assuré.

Montréal, 9 pteniîure 1848.

Ayant té dernierement retenu:ans ina chat
Trea peîant deux oursprdes douleurs quejetres

IL Ias dlants tout e corps dL IsI laee usqu'ail
. pieds, le tout n'ecomp1ra"tt tJ'uni' forie îldn"enîteic
Jai it lîdemalder et i~pnI de Peau des couir r 'at

Jlaliicieiet, acniiellemnn'it sous l direction( le Nil
Cliarles t.aroculae, Senior, et je te itie suit sersi
dans le dit cas, que,'ilapelinpres unte pint.,, i.t,
certifie par la préseIti qu'avec lu griee le iDiu
j'i recouvré lasinté, et ceht, apris avoir tai

uiig de l'eésite. :Domu su n seing, ù
plaitaugenet7 aout t'1.

IW. k EAlRNES, J. P.

Je certifie, quedepins plusieurs années j sul
frais horribleuutt île douleurs rhu umules

mlugré tous les soints et tiitmenits tde ts mîédJe
vinrs, î't qiîapr's uavoirelfuit usage i'P euleutile'Iii
surce a uiutôenîlr: de1pendant ui iLicitt
teIsije mtrouve comlplteient gLIér.

Je soaussiîeé certifie qtej'aîi été tmalade pendant
didluilt tuois ; quej'ai été dans tue liiblesse eon-
timîuelle uà te pouvoir m'habiller et qui'ayantl bu ile
eau.c.de Planlagene dont M. Chs, liEnRocujue ues
le proriétaire, j'ai été pirfnitenent guérie.

'M13 RGtUERITE P IPr.
Planutagenet, i1 aout 18.18.

Jr certife pa les présentesque j'ai facit usage
clurant pe.u de temps, les eaux minérales de Plan.
tcaeniel, et qu'elles uvont fait bucup ti, bien

et qlue je les crois supérieures à toutes autres d
cette espèce.

Jon \l\cDoNA t..

GUERISON EXTRAOR)INAIlRE.
Je certifie que depuis qltie j'ai eu le choléra je

suis resté infirme det ts jilambes et m ue sourd.
Je lai élé' jiusqu'iia ce que teusse pris les cau' /c
sourresde Ilantienel. Pavais pis tes remde,
au iotant de £ 0 aui tmois, uis en vain
uanud j'e'ntendîis parler es sources ste Plantag-

net. Je mfle lis transporter chezbuet de nies tun
auprès îles sources et i'y 'emerai penluit xie su'
ruaites. DLuranit ee tI s-i je mel lseuis >la 'are'
culte 'au et j' utai buii réguiirement. Lorsque j
qtuittaii les sources, j'étais pilrf'aitemint!iit tuéri et

j'entendais bien et je suis encore eut bolnne saité
P. S. '1. Comce,

J. P.
Brook, 1cr novemtbre, 14418.

T' sudshureux île faire'savoir au publie que
j'li éténiîlde depuisj ;mi 3l as, dlne maladie
cruelle dans toits mries muuermbres, dans tout111 Il

corps, et u retranche t d'etu totus les loi.
lipis 5 cuis qutej'uai u de l'eau de Jnlieni e

je suis parfaitement guéri.
S. S.]3tllSl:,

Montréal, 15 Av.ril 188),

Je certifie ui!'i stufferl i ribInt de Rln-
mati ate dpsbin longtemp'ls it queîdepuis que
je bois Peau dce Plantarenclje suia eux.

Louis pL.S t NDON,

Montréal.

Ceci est pour certifier Ie les ur'cunix minérales
e lae oi été t'e usage d(ats tma Iamili

etlle v'oliiage, pe'untdatumre i('almtéces. ruti
tutu br'ucce nitt i eut, utdtimét Jles i

trou'ée's plui torIes et plu.,biupaitnts que
toutes les autres eaux minérales cnumts dan s

Oîttawa, biieu que je Me sois sen i le toules, je
penu Onl i fait usa'e de ces rax pour r i-

ruatisie ylilropisie, d(ibtu dyspep c et plu-
sieurs autre. tmaldies et titi eu a raçT I'eet île plus
salutaire. Je lescroisd'une valeui, timblet.

M'm. IDOII.E, J. P1.
Peutite Nationr, 23 wp1 urembilre JS8is.
Choléra guéri par les Eu dici (le Plnrget.
Je sousigné désirnt donner monus témoh:nai:

en faveiurdes Eaux( e Plantageuet, ee'îiilie rc t

dans l'anée I132, je iraqillais avec timnmribre
d'hu des dias tn chantier situé pie de ceti
souce péceue¾je sus ttqule lamade

alors régnanuîute' (le choléra) avec nceiti tai.
nîomrule le Ics hommes.

Nous bilîns îles Eauxl tei lhtg'ienet vt nou.
riumles parti!nn guéris ; tandis queli ceux qui
étaientcotre soit gi. ae m'ouîîîru'înt us uue i.i-
tantanuémient de l itmaltdiue trégmtiie ]; junt fplu

tous eut emportiives plusieurs ilutiariavec elou à
Q c icas le rechte.

Jesîis, 31 ete., e'.
s' S. CAf EILION.

St. Laurent, 9 janvier I 189.

Le certificat suivanit, i 'appui de ce que dit J.
S. Camteron, écr. fit r,çru île A. Dorval, écr,
de Québec, eu lvisite à .tottual t
Je sousign, atesteI que le certificat ci-desuis,

le .1. S. Catueri, écr. relativement aux Futx
MinéralesI de llantaugenet, coiimeit tLeide ellicace
pout la UlslRlSO2N dt CItLEA et autres
maladies, est correct, ayant ététiuoci lair 
et son lf't en plusieurs ecunsstances..le rtitie1
de plus qu'en i832 j'ai été étin du faitv imei-

1tne. JeprInda done la libie té l'y îouice
Mou ri et de recommander. ces eiu.

A. DOR VAL.
Conseiller de ville, Québec.

Monitré all N-ars 181l

Témsigntage en faveur es Eaux le PlantaIg.
et.
Jo sousigné, certifit' que depuis plus l'mîîî'anî et

eu'-soif'rmis cruelement ( li ds e e
onsttipionu, dont les résultatts fIt.rnct dlit m'ex-

nuer tlemeit, queje désr de ma gu-
ison. Apres 'avoir eiipli t les divers remedes

mupuoyés vn semblablr etnstaces, ,ant avoir
prouv'é aiéoration, 'ets recouru i .ati de
aniitagenet, et dtemuis queu' j'vu ai fait usage-, mau
atté s'estl tout à fait rétabie. Commnue'j'aitri-
uite ma guérison tiquementIl à ces iux, je eou-
dère entmmlle un devoir de les reconoîuntir-

le unat fe ttumasîcetd\quie. sti illigés
lu litêe mualadie.

PC

t

de

c
té
ri.
el

su
b
sid
il
de

(Signé.) J. BELL, s. r.
Nntréal, le 16 janivier 18-19.

AGENTSMUR siONTItrAl.,
Dt. PICAIlT-

AI Coin des rues Notre-Dame et lonsecours.
lIOTLEL QUERiEC, Rue St. Paiul.
Brult 4 Lafricainu, Plane dArmes.

Q1tf:nttc.-.Dé ut Rue Sous lu Fort,
(Escalier) Basse-Ville.

MI trAnR 1;R AY,
.,gent.

n &. endoprI'

ar R QUE,à Feu, 'r e er
s ]îeinture bîlaitlchi, Nu. Wo *îe

Colle, Vitresh Clou 
les

n Qt ui eLe .. LEV1Y &

'Quobc, 4 mal, l819,

il Pen ,7 1*arî es, ne
- UCII1 inti. jd

s- e, ayetJn li
[lx . i '"i de 1 1 h, len futaill. e il o

e. : lul ii m e.t Ipipes T. lt A lerns, Chaine, Grcalis,
Chevilles, Barres de telr, Cu"ivre,

. Verroix, de métal jate et d o

Quai (le Levey.* L E c
-à Qne .I tmat, 1849.

A VENDRE e' " L

le Liverpool, e,;te et en
Aniîes de 2 5 0: 10 ¡tcirîi y m
Chniis, Cables ce I Ipopeei

Qlul ev . E LEy
- Q îébec23 mni 1839.

t E E.-A FLOT
c BARBON de fore douIle trié,

iCharbonpour Isteaux-à-v r
Coke île fonderi,.r

Qicai Levy.
' Québec, 2 imoi 18.19.

ecllain tenal t en d/îtrr/qzen t rt dl t'ué
prir les SouignC .

GtNElRE de Kuypier.
Th'llé 1 -Taday1ý.

Cils. L..iy

Quai evey,
Québec. 21 mai I8-1.9.

'lq vendre err /ce 
0
.Sifît

El. de i.erpooel, en sa'il et s,
Vai-selle du Ctaada,

Verblat e 1. C.

EC m ils .L'î;

'¡tmai18,

SEL.
enant d'urr'iver prl/" Lc/q Ji

à tendre par les houign

3e r;ONNE dle Sel il. L.c'r nr
100 i sacs de 3 hoseaux e

C. E.î. L t
Quai Levey,

Qutiéb,'e, 23 mai 1$ 1I.

- t u lde a liion(t 'I e l de la / ,
iîoi, ii p r seîîit, les L
et VND ul DIl de ebau ait,. t
file uom:,, e e -

( tr le, flini dc l te.)¡tyale l' outà

les trs Ipreiliet aiis li du leintlIee. rt ct
quii ie se coift'rimeront pl'a à cit' et i t c lta't '.
homr'mient sera de. .Ji:.. paylei à la la e t.

Sellnetre

lj"A r.aNTcxrc'x...es niM. tdiu Hercé rt.
trsp nes qui nouts] proei titaJ mtàemi i à l' :rt , .

ire Stscriteurpayant iane tt 'ite

u l'an qé ui, ree ntlejt u >0ra2uetl i. .

tl e < ttr ai titi n ,i.4 ts ant la n tdti mt

et le p'aye'r ce ilt'ils ela nt.

(ItI nli etrtcl as ouripti onts pur l c
6 mois.

'ltitI', lit leltits. ci c" e t'rhævîes. e., !It

e m!rt»,ér . (fi ar., Il' 'it.)à
llitaî':aîr lrrtîriétiir.,No. 1Il ea i. l. J.tt.i.

PRIX DES ANN'ONCES.

Potir N4.\ t...............
liatttie ............

Plour di - ld .... ...
chaque ............. lttiit:.v

Pour iliaque iglier b 'létqu..................

écait SeroIt Ici> 'ée, juist'i a% in

Listc deus g~e'n(u.

ri-Le esie uiunsnmmés a
nltre Jorn nti t i autorité par ions, a tr

les argentîs, et L ncil donner quittance.

Montréal.....,......... . E. I] . br, écr.
IToiit-ciires. '. Noritt.. . écr.

ftiiiti. .......... ý aup,
' irr............. 1 . V vSi. r

tcl............... M.al Cir
Puinîfe îy. t...Paul Thilbodeaut't. t;1.
jleaumont C s L li............... L Tes. 1.î' llier'r. ttr.

'P'f. 'i'iuaia iii ict(en M . .l'aidbé KIf> a

Slr..le Llain

Ne-- ri.. e........ ........ Il. oy. éc.r.
Rimkl'i.............. .....hi leitult. é .

SI. Sii oi................- Cis. irs. carni. r.
iec apor................. r. l'tbb. .iti-

.oldniière................... F"illeur, é%cr..
.81 Eche,(lJiL. M.) Daita Ri. t

Si. jeun PJr-..dly, ... . Z . lmm ab cer, N.

i ic .................... . I'r.îP tib 'r
Si. Frnos (Rie1duSud.) Philippe ad
Si 2lic l .............. . .P ui ,é r, .
SI. Dèie, (vnil as)...... .Jurrev, èr. IN
Si Rort de .elulcts. . Tremblay.ée.
Ririre litLonp, (enil .é."..1Ndi

Sie. J'y ,....................... N r. 1.il
Tro is- is,1lle .............p 'erm .

' u. .is ................ . T'
Rivière Ouell....,......... Ths 3e

UREAS DU I0URNAt, N0.1.4, RUE STE, FAMilItOîIl


